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physiologiques menees parallelement. II faut done croire qu'ä
l'egard de meines excitants physiologiques, il peut y avoir des

reponses individuelles differentes en quelque sorte specifiques

pour le meme individu.
L'existence d'un type constitutionnel, du moins en ce qui

concerne les reactions humoro-hormonales ä 1'effort, parait
tres probable: e'est du moins la seule explication qu'on puisse
donner de ces observations.

Laboratoire du contröle medico-sportif.
Geneve.

Stance du 15 decembre 1938.

Bernard Susz et Emile Briner. — Absorption par Valdehyde

benzoique des radiations violettes et ultra-violettes proch.es du
visible.

L'absorption de la lumiere par l'aldehyde benzoique a fait
l'objet de plusieurs series de recherches qui ont porte sur le

domaine ultra-violet du spectre lumineux. Les divers experi-
mentateurs 1 qui ont etabli des courbes d'absorption pour la

phase vapeur ou pour les solutions dans l'alcool et l'hexane
n'ont pas, semble-t-il, depasse la longueur d'onde 3810 Ä et

nous n'avons pas trouve de determinations faites sur l'aldehyde

pur ä l'etat liquide. Dans l'ultra-violet, on a observe plusieurs
maxima d'absorption dont le plus marque se trouve vers
2400 Ä.

Baekström 2 a mesure le rendement quantique de Taction

photochimique de diverses radiations sur Toxydation de

l'aldehyde benzoique. En se basant sur les donnees de V. Henri r,

1 Voir en particulier Y. Henri, Etudes de photochimie, Paris, 1919,
p. 147, et Almasy, J. Chim. Phys., 30, 528, 634 et 713, 1933.

2 J. am. chem. Soc., 49, 1460, 1927.
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il a pu admettre dans ses experiences (longueurs d'onde
comprises entre 2540 et 3660 Ä) une absorption totale de l'energie
lumineuse. Chaque quantum d'energie lumineuse absorbe

provoquerait alors l'oxydation de plusieurs milliers de molecules

d'aldehyde, ce qui prouve que cette Oxydation photochimique
s'accomplit selon un mecanisme de reaction en chaine.

Mais l'aldehyde doit absorber aussi les radiations de plus
grande longueur d'onde, puisque, comme l'ont montre diffe-

rents auteurs, en particulier Raymond 1 et Briner et Perrottet 2,

son Oxydation est influencee par des radiations de la region
visible du spectre ou de l'ultra-violet proche. En effet, leurs
essais ont ete faits dans des appareils de verre ordinaire ou de

verre Pyrex eclaires par la lumiere naturelle ou par des

ampoules ä incandescence. Or ces verres ne laissent passer que des

radiations visibles et ultra-violettes proches. II etait done

interessant de mesurer 1'absorption correspondant ä des longueurs
d'onde superieures ä 3810 A.

L'aldehyde benzolque a ete etudie sans dissolvant ä cause de

sa tres faible absorption dans cette region spectrale.
L'aldehyde dit « pur » livre par les maisons de produits chimiques
contient toujours des proportions variables d'acide benzoique,
dont une serie de distillations sous pression reduite de gaz
inerte ne parvient pas ä assurer 1'elimination. Nous avons
done fait deux series de mesures d'absorption ä de concentrations

differentes d'acide benzoique et, dans l'hypothese que les

absorptions propres de l'aldehyde et de l'acide ne sont en rien
influencees par leur presence simultanee, nous avons procede ä

une extrapolation numerique pour obtenir le coefficient d'extinc-
tion s de l'aldehyde benzoique depourvu d'acide. La formule
utilisee, qui se deduit facilement des lois de Beer et de Lambert,
ainsi que les details experimentaux, se trouveront dans une
note qui paraitra prochainement dans les Helvetica Chimica
Acta.

Le tableau suivant donne les resultats de nos mesures.

1 J. Chim. Phys., 28, 316, 421 et 480, 1931.
3 Helv., 20, 451, 1937.
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Coefficient d?extinction e de Valdehyde henzoique.

Longueur
d'onde Ä 3818 3844 3852 3892 3917 3936 3940

Log e T,30 1,10 1,00 2,86 2,79 2,73 2,71

Longueur
d'onde Ä 3966 3996 4013 4020 4036 4060 —

Logs 2,48 2,18 2,00 2,00 3,77 3,44
|

—

Vers 3800 Ä nos valeurs coneordent parfaitement aveo Celles

qui ont ete donnees par V. Henri pour une solution alcoolique
d'aldehyde. La solution dans l'hexane etudiee par Almasy a une
absorption plus forte pour 3750 Ä que la solution alcoolique,
mais la courbe est fortement descendante du cote des grandes
longueurs d'onde. Dans l'absence de valeurs pour la region que
nous avons etudiee, il est impossible de faire une comparaison
relative ä ce dernier dissolvant.

Au delä de 3800 Ä l'absorption diminue rapidement et regu-
lierement avec l'accroissement de la longueur d'onde, sauf dans

Pintervalle .3870 ä 3920 Ä, oü apparait un palier peu marque.
Ainsi, dans l'ultra-violet proche et dans le violet, l'absorption

est tres faible; elle possede cependant encore une valeur mesu-
rable, ce qui explique les actions photochimiques observees.

Pour la longueur d'onde 4060 Ä, appartenant ä la partie violette
du spectre, l'absorption, representee par le coefficient d'extinc-
tion, est de beaucoup inferieure (plus de 1000 fois) ä celle qui
correspond (d'apres la courbe de V. Henri, solution alcoolique)
ä 3660 Ä, la longueur d'onde la plus grande utilisee par
Baekström dans ses essais photochimiques sur l'oxydation de

l'aldehyde benzoique.
Les resultats de nos mesures pourront etre utilises dans l'etude

que nous avons entreprise sur l'oxydation photochimique en
lumiere violette de l'aldehyde benzoique.

Laboratoire de Chimie technique, iheorique
et d'Electrochimie de VUniversite de Geneve.
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